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de verre refroidi, et on ajoute un tiers de son volume d'air
liquide. Le tube, ferme au chalumeau est porte rapidement
dans un tube d'acier a parois epaisses dans lequel il penetre
4 frottement doux. Un bouchon a vis force une rondelle d'etain
contre une portee circulaire du tube d'acier et en assure la

fermeture. Quelques secondes apres, le tube de verre se brise

4 l'interieur du tube d'acier sous l'inlluence de la pression.
On verifie l'etancheite en immergeant le tube dans de l'eau.
La pression est evaluee 4 120 atmosphere environ. Apres
avoir laisse les gaz en presence pendant 24 heures, on plonge
le tube d'acier dans l'air liquide, on devisse le bouchon et on

fait communiquer le tube avec un ballon de deux litres, vide

d'air et dans lequel on a introduit la potasse absorbante. La

potasse est ulterieurement soumise 4 l'analyse.
Ces experiences presentent de grandes difficultes. II arrive

frequemment que le tube de verre contenant les gaz liquefies
saute avant la fermeture du tube d'acier. D'autre part des

retours peuvent se produire pendant la distillation, occasion-

nant de violentes explosions. Pour ces raisons, un seul essai

peut etre considere comme entierement satisfaisant. 2 grammes
d'ozone en presence de 1 gramme d'azote pendant 24 heures,
4 la pression de 120 atmospheres, ne donnent pas trace d'oxyde
d'azote, malgre l'extreme sensibilite de notre methode d'analyse.

Nous pouvons done conclure que dans les conditions
ordinales l'ozone, meme a de fortes concentrations, n'est pas
capable d'oxyder l'azote, du moins en quantite appreciable.
C'est la une raison de ne pas envisager l'ozone comme agent
intermediate de l'oxydation de l'azote.

Seance du 7 juillet 1927.

R. Wavre. — Remarque sur la stratification des planetes.

II convient de distinguer trois especes de mouvements d'une

planete autour de son axe polaire.
Mouvements de premiere espece. — La planete tourne comme

solidifiee, e'est-a-dire d'un bloc. Elle se trouve alors en equilibre
relatif.

C. R. Soc. phys. Greneve, Vol. 44, 1927.
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Mouvements de deuxieme espe.ee. — Les surfaces d'egale
densite p et d'egale pression p coincident. On a p — f(p).

Mouvement de troisieme espece. — Les surfaces d'egale
densite et d'egale pression ne coincident plus necessairement.

M. Dive vient d'ouvrir un champ de recherches encore
inexplore en demontrant la possibility de ces mouvements

generaux.
Ces distinctions nous paraissent utiles.
Faisons maintenant une remarque sur les mouvements de

premiere espece d'une masse homogene compressible en equi-
libre relatif et isotherme dans le cas oü la densite p(x, y, z)

admet des derivees partielles premieres et secondes continues
dans toute la masse. La densite est alors une fonction donnee

p f(p) de la pression et les equations de l'hydrodynamique
s'ecrivent en posant

0
'0

aV aU aU Ö? aU
-f- ctr.r 4- tirw

dx fta- dy i>y ba bz

En les derivant on obtient

i¥ AU + 2to2 — ir.f?(W) + 2oj2

ce qui fournit l'equivalent de l'equation de Poisson pour le

champ de la pesanteur. Si p a etant une constanter
e'est-a-dire si

2 2

P-P' •

l'equation de Poisson devient

A¥ — 4jt/alF + 2ro2

equation aux derivees partielles d'un type classique. La.

theorie de cette equation permet alors d'affirmer ceci:

La vitesse angulaire et la surface eoclerieure etant donneesr

s'il existe une stratification assurant Vequilibre relatif sans,

assurer le repos absolu, cette stratification est unique.

Geneve, Faculte des Sciences.
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